1.8 Cauchemar

           « Tous les 50ans , un soir sans lune, naît un chasseur chargé d’assurer l’équilibre entre humains et sorciers, entouré d’une poignée d’alliés. Ils sont les seuls à pouvoir former la Witchkraft ».

    Souvenez-vous dans Witchkraft :
1.1 Séquence 5 : le cauchemar de Scott

1.2 Séquence 24 : Photos prises par Delemme

1.3 Séquence 20 : (Plan 4) le souhait de Rudy

1.4 Séquence 3 : Article de Delemme

      Séquence 16 : Attentat contre Delemme

                  Séquence 23 : mort de Kazlov

      Séquence 24 : disparition de Marc

1.5 Séquence 17 : leçon de Lola

      Séquence 21 : leçon de Dorwell

1.6 Séquence 9 : premier entraînement avec Inqus; Rudy trop doué, Scott trop maladroit, remarques d’Inqus à Rudy et Scott

      Séquence 17 : rencontre avec le Dr Maintan

      Séquence 21 : entrée de Scott à la piscine

      Séquence 22 : sacrifice d’Inqus et ses propos

1.7 Séquence 6 : Delemme vient emmerder la Witchkraft

      Séquence 7 : Delemme découvre sa bagnole salement relookée

      Séquence 12 : Snurg parle de Darknight

      Séquence 15 : Siegfried à propos de Lola de Willford

      Séquence 22 : Lola transfert l’âme d’Angélina dans son corps

Séquence 1 : intérieur jour, bureau de la psy

         Scott est allongé sur le divan. Le Dr Maintan le regarde de haut.

                                                 Dr Maintan :
                                  Vous êtes un loser Mr Hunt !

                                                 Scott, froissé :
                                  Oui, merci, je sais.

                                                 Dr Maintan :
                                  Comment quelqu’un de si brillant que vous a pu tomber dans une telle médiocrité ?

                                                 Scott, blasé :
                                  Arrêtez, on croirait entendre le proviseur.

Séquence 2 : intérieur jour, bureau du proviseur
         Scott est affalé dans le fauteuil en face du proviseur Rule qui contemple le dossier scolaire de Scott.

                                                 Rule :
                                  Vos résultats sont exécrables M. Hunt. L’élève Rudy Mockeroch fait mieux que vous. Bon, c’est vrai, c’est un surdoué.

                                                 Scott, sombre :
                                  Rudy n’a jamais été une lumière ! Il était agile mais pas intelligent.

                                                 Rule, outré :
                                  Je vous somme de changer votre fusil d’épaule concernant Rudy ! Allez voir le Dr pour régler votre jalousie infantile !

Séquence 3 : intérieur jour, bureau de la psy
                                                 Scott :
                                  Voilà comment je me suis retrouvé chez vous.

                                                 Maintan, se levant :
                                  Levez vous M. Hunt ! Sortez !

         Scott obéit, assez déconcerté. Une fois debout, il se dirige vers la porte, suivi par la psy. Scott ouvre la porte. Le couloir est plongé dans les ténèbres. Des bruits, des râles, des cris et un cortège de zombies retentissent dans le couloir.

                                                 Maintan :
                                  Combien de gens allaient vous laisser mourir jusqu’à ce que vous preniez votre destin en main ? Combien de temps allez vous rester passif ? La mort est en marche. Agissez, tant qu’il est encore temps !

                Générique : Dans l’ordre : Scott Hunt, Rubya Kamp, Rudy Mockeroch, Caroline Hunt, Tobias de Willford, Lola de Willford, Robert Rechearch, Lydia Rechearch
                                WITCHKRAFT Crée par Kévin BRAUER
Séquence 4 : intérieur de la grotte du Comte Maître

                                                            CAUCHEMAR

                                                  Histoire de Kévin BRAUER

                                                     Ecrit par Kévin BRAUER
                            Personnages secondaires : Bolt, le Comte Maître, Inspecteur Dorwell, Jean Hubert Delemme, ,  Darknight, Proviseur Rule, Dr Maintan, Dr. K.Rupt, Nadia, Inqus, Angélina
         Bolt est dans le siège du Comte Maître, les jambes sur l’accoudoir, en train de fumer un cigare. Le Comte Maître sort des toilettes. Il est stupéfait de voir Bolt à sa place.

                                                 Le Comte Maître :
                                  Tu te crois en vacances Bolt ? Que manigances tu ?

                                                 Bolt, tournant sa tête vers le Comte :
                                  Rien. J’attends. Je trouve que nos adversaires sont un peu mous. J’essaye de pimenter leur vie, de les secouer un peu.

                                                 Le Comte Maître :
                                  C’est pas en restant là que les choses vont bouger !

         Bolt se redresse et se met face au Comte. Bolt lui fait signe d’avancer vers lui.

                                                 Bolt :

                                  Connaissez vous L’Illusion comique ?- le Maître semble ne pas connaître- J’ai rencontré son auteur, Pierre Corneille, lors d’une de mes visites de l’Autre Monde. J’ai même joué le rôle du magicien, Alcandre, lors des premières. L’histoire est celle d’un père qui recherche son fils et va voir un magicien pour le retrouver. Ce dernier lui montre à travers je ne sais plus quelle prodige ce que son fils est devenu. Moi j’ai choisi le miroir d’émeraude.- Il tend sa main droite d’où s’élève une fumée d’émeraude qui prend la forme d’un miroir- Grâce à mon système, les trouvailles mécaniques ne furent pas très utiles. Je suis parvenu à étirer le miroir jusqu’à en faire un immense écran sur lequel était projeté ce qui se jouait derrière le rideau. Le public n’y a vu que du feu. Mais pour vous, le miroir suffira. Approchez bonnes gens et venez contempler les cauchemars de la Witchkraft.

Séquence 5 : intérieur jour, lycée Houdini
         Tobias de Willford entre dans le hall d’entrée. Le silence y règne. Pas un seul élève. Il regarde sur sa montre.

                                                 Tobias :
                                  Merde, j’ai une heure de retard. –essayant de se concentrer- Bon, dans quelle salle ai-je cours ?

         De la musique s’élève dans le lycée. Un slow (Reality, extrait de la Boum). Tobias cherche à trouver d’où cette musique provient. Soudain, il entend une voix : Rubya.

                                                 Rubya :
                                  Viens Tobias, je t’attendais.

         Tobias tourne la tête et fait face à Rubya vêtue d’une robe blanche gazeuse, adossée contre la porte de la salle des fêtes. La musique en sort. Tobias est surpris.

                                                 Tobias :
                                  Tu n’es pas en cours ? Je te trouve encore plus séduisante que d’habitude Rubya.

                                                 Rubya :
                                  Je n’avais pas envie d’aller en cours aujourd’hui ni d’autres jours d’ailleurs. Une sorcière comme moi doit se perfectionner à chaque instant, essayez de découvrir tous ses pouvoirs. Si tu savais comme c’est grisant.

         Tobias s’approche de Rubya qui lui tend un bras. Tobias le saisit et se fait entraîner dans la salle des fêtes. Pendant son avancée, il dit :

                                                 Tobias :
                                  Tu as changé Rubya. Tu es à la fois plus mature et moins réfléchie. Tu n’es pas du genre à foncer de plein fouet sans peser le pour et le contre, en amour, en société, en cours et même en sorcellerie.

                                                 Rubya :
                                  Ces derniers jours ont été très éprouvants pour nous. La vie est trop courte pour la gâcher. Il faut savoir s’y lancer. Surtout pour nous, la Witchkraft, groupe où le taux de risque et de mortalité sont les plus élevés.

         Elle l’entraîne dans la salle des fêtes.

Séquence 6 : Intérieur nuit, bibliothèque.
         Robert est à son bureau. Une petite lampe est fixée au bureau et illumine comme elle peut le livre des prophéties que Robert tient ouvert devant lui. Il tient une plume authentique, du XIXème siècle. Il écrit sur un cahier vierge avec des feuilles jaunâtres, en peau de chamois. Au-dessus du livre, un livre de codes qu’il consulte pour la traduction. En bout de bureau, une tasse de café en train de refroidir dans son abandon. Robert pique du nez mais se ressaisit aussitôt. Lydia sort de sa chambre, avec un haut de pyjama bleu, en flanelle qui lui descend jusqu’aux genoux. Ses cheveux sont en bataille.

                                                 Lydia, baillant :
                                  Il est trois heures du matin ! Robert, il faudrait te coucher !

                                                 Robert :
                                  Pourquoi t’es pas couchée toi ? Vas-y, je te rejoindrai.

                                                 Lydia :
                                  Tu me l’as déjà dit à minuit ! Depuis la mort d’Inqus tu passes des heures et des heures à travailler le soir. -s’avançant vers Robert- Depuis combien de temps tu n’as pas eu une vraie nuit de sommeille ?

                                                 Robert :
                                  Je n’arrive pas à dormir. Ca ira mieux quand j’aurai traduit tout le livre. Je serai un bon guide pour la Witchkraft.

                                                 Lydia :
                                  Et tu sauras les entraîner ? A force de te fatiguer tu risques de ne plus parvenir à tenir une épée ou une quelconque arme.

                                                 Robert :
                                  Je t’assure, j’avance bien Lydia. Je suis parvenu à traduire tous les passages sur nos ennemis : les 5, Bâdlam, Snickt, Perterrere, Darknight, Crux, Râ, Vanish, Chose et j’en ai découvert d’autres comme Woo,  Soulhunger, Belthor, Shadowkiller, le Roi des fées…

                                                 Lydia :
                                  Et tu sais  quand tout va se produire ?

                                                 Robert, gêné puis déprimé :
                                  Non. J’ai crû que ce livre nous faciliterait les choses et nous guiderait dans l’évolution de nos aventures mais en fait il ne s’agit que de fiches d’ennemis, de pages d’incantations qui nous aideront mais sans ordre précis. Ils se succèdent sans ordre précis, pèle mêle. Il est question de charmes, d’union, d’une arme absolue, de cauchemars…. Il y a des leçons de combats, des descriptions techniques, d’autres armes, d’un défi, d’un spectre et j’en passe. Là je suis tombé sur un passage inquiétant parlant d’une série de nuit de pleines lunes qui commence ce soir. Selon le texte, les forces de nos ennemis seront décuplées et un changement pourrait s’amorcer dès ce soir. J’ignore quoi et ça me rend fou !

                                                 Lydia, enlassant Robert :
                                  Allons, tu as pas mal d’éléments. L’avenir permettra de les mettre en place. Tu as fait du bon travail mon cœur mais pense un peu à toi. A ce rythme là, tu ne feras pas long feu.

                                                 Robert :
                                  Apporte moi un peu de café, je vais continuer encore un peu.

         Lydia lâche son étreinte et va chercher du café, énervée. Robert se replonge dans son travail.

Séquence 7 : extérieur jour, centre commerciale
         Il ressemble aux galeries Lafayette, en plus arrondis. Du hall d’entrée on peut voir les 4 autres étages ronds. Les fringues sont majoritaires. Il y a un magasin de DVD, de jouet, de culture et alimentaire au dernier étage. Le bricolage prend tout le 3ème étage. Il y a deux étages de fringues et autres ustensiles pour femmes. Lola, vêtue d’ un sweet rouge et d’un pantalon fuchsias, tous les deux moulants, passe la porte d’entrée. Le magasin sonne et une voix dit : « Bienvenue à notre millionième cliente. Pendant les heures qui vont venir, vous pouvez prendre tout ce que vous voulez, gratuitement. ». A ce moment, une dizaine d’hommes baraqués, en chemise blanche, veste et pantalon noir, de toutes les couleurs, tous différents, viennent encercler Lola de Willford. La musique de Pretty Woman démarre. Pendant quelques minutes, Lola essayera tout et n’importe quoi ; vêtements, chapeaux, produits de beauté, parfums, perceuses et DVDs. Elle est suivie par ses boys. Ils commencent au 4ème étage et descendent.

Séquence 8 : intérieur jour, sauna
         Rudy s’est faufilé dans la piscine et entre par effraction dans le sauna, une simple serviette autour de la taille. Une petite musique orientale se met en route. Des tas de femmes s’agitent, se trémoussent, discutent autour de lui. Elles sont gardées par des eunuques. Rudy se laisse prêter au jeu. Certaines lui apportent des diplômes comme le 1er prix de littérature, le 1er prix de chimie, le 1er prix de héros… Toutes l’embrassent et veulent le voir en action.

                                                 Rudy :
                                  Qu’on m’apporte un sabre !

         Aussitôt dit, aussitôt fait. Rudy le prend et fait quelques moulinets dans le vent et gesticulent. Sa serviette tombe. Il se retrouve à poil devant ces dames qui éclatent de rire.

                                                 Une femme :
                                  Il ne bande même pas.

                                                 Une autre :
                                  Comme il est ridicule dans ses mouvements.

                                                 Une autre :
                                  Je suis sûr qu’il peut se faire battre par une femme.

         Ces dernières s’éloignent en riant, laissant Rudy ridicule. Ces diplômes ont disparu. La vapeur s’élève et Rudy croit voir Inqus dedans. Il prend sa serviette et se barre en courant.

Séquence 9 : intérieur jour, piscine

    Plan 1 :

         Scott, en maillot de bain, se promène dans les lieux déserts. Rudy le percute en sortant du sauna. Le duo culbute par terre et Scott serre Rudy dans ses bras

                                                 Rudy, voyant Scott et s’extirpant de ses bras :
                                  Dégage PD !

         Rudy se relève et part en courant vers les vestiaires. Scott se relève à son tour et le regarde partir, avec pitié. Il s’en rend compte.

                                                 Scott :
                                  Pourquoi j’ai de la pitié pour lui ? Pourquoi je me sens si triste ? Oh, et puis merde. La psy a raison, je dois faire gaffe à tout. Nageons, ça m’aidera.

Plan 2 :

         Scott va sur le plot et plonge. Il évite le plat et démarre en crawl. Son corps glisse dans l’eau et il cherche loin avec ses bras.

                                                 Voix off de Scott nageant :
                                  C’est marrant comme le crawl évoque la vie. Cette technique qui consiste à chercher loin pour se donner de la force, tendre sa main le plus loin et ensuite glisser tranquillement dans son destin en mouvement, sa course de la vie. Etrange.

         Au loin, un aileron de requin prend par la droite et fonce sur Scott. Musique des  Dents de la mer. Scott le voit et sous le coup de la panique, son épée surgit automatiquement et embroche la mâchoire de la bête qui s’apprêtait à le dévorer frontalement  et qui s’en va en couinant..

                                                 Le requin :
                                  Je voulais juste jouer au loup avec toi.

         Scott arrive au bord et ressort aussitôt par l’échelle. Il tourne la tête derrière lui et voit l’eau devenir rouge puis vert marécage. Des corps immergent. Dehors, Scott revoit ce qu’il avait vu le premier soir à Hellthought : son cauchemar se jouait devant lui et l’hypnotise.

Séquence 10 : Intérieur nuit, maison Hunt
         Le salon est vide. Soudain on entend quelque chose frapper la porte. Aucune réaction puis un cri :

                                                 Delemme :
                                  A l’aide ! Au secours ! Pitié !

         La lumière s’allume. Caroline descend dans son peignoir rose, à moitié endormie. Les coups et les cris redoublent. Caroline arrive devant la porte et ouvre la porte. Delemme s’effondre au sol, le bras droit saignant. Il est pâle et les yeux exorbités.

                                                 Delemme, faible :
                                  Aidez moi, pitié.

                                                 Caroline, reculant :
                                  Vous ! Que foutez-vous chez moi M. Delemme !

                                                 Delemme, énervé :
                                  Je ne savais pas où me planquer !

                                                 Caroline:
                                  Vous êtes vraiment un enfoiré de première !

                                                 Delemme :
                                  Putain ! Je suis en train de me vider de mon sang ! Aidez-moi merde !

         Carole peste dans son coin et tire Delemme à l’intérieur de la maison.

                                                 Delemme :
                                  Fermez la porte ! 

         Carole rage et obéit à contre-cœur. Elle ferme à double tour. Delemme semble rassurer.

                                                 Caroline :
                                  Vous pourriez au moins dire merci, si ce n’est pas trop vous demander.

         Elle arrive à lui et voit qu’il est dans les pommes. Carole n’est pas très ravie.

Séquence 11 : extérieur nuit, une route
         Le vent souffle légèrement et agite les quelques feuillages qui encadrent la route sur laquelle Dorwell marche seul. Il a les traits tirés et semble souffrir intérieurement. Il revit tout ce qui lui est arrivé. Il ne voit pas grand chose mais entend les voix et les bruits : la détresse de la mère de Rudy à la gare, l’histoire de Scott et Rudy, sa rencontre avec Dante et surtout, il réentend et revoit les agents Lippus et Hingus qui le rabaissent :

                                                 Lippus :
                                  Pourquoi vous êtes vous intéressés au cas Rudy ?

                                                 Hingus :
                                  Pourquoi vous êtes vous mêlé de choses qui ne vous regardent pas ?

                                                 Lippus :
                                  Pourquoi avoir questionner le père de Rudy sur la Witchkraft ?

                                                 Hingus :
                                  Pourquoi revenir à Hellthought ?

                                                 Lippus :
                                  Vous n’êtes qu’un parasite.

                                                 Hingus :
                                  Vous n’êtes qu’un être quelconque. 

                                                 Lippus :
                                  Nous ignorons tout de vos intentions et vos croyances.

                                                 Hingus :
                                  C’est pour ça que nous tenons à ce que vous restiez à l’écart.

                                                 Lippus :
                                  Ou dégagiez tout court.

                                                 Hingus :
                                  C’est pour votre sécurité.

                                                 Lippus :
                                  Faites attention ou vous mettez les pieds.

                                                 Hingus :
                                  Ne vous mêlez pas de nos affaires.

                                                 Dorwell, criant à l’horizon :
                                  Assez ! J’ignore pourquoi je reste ici. J’ignore pourquoi je tiens tant à cette affaire. Tout ce que je sais c’est que mon instinct me dit de continuer à suivre ce chemin !

         Et il continue sa marche, luttant comme il peut contre ces voix.

Séquence 12 : intérieur nuit, bibliothèque
         Robert s’est affalé sur le livre des prophéties. Il se réveille tout d’un coup.

                                                 Robert, paniqué :

                                  Merde ! Je me suis endormi ! Chérie ?

         Il regarde autour de lui, en quête de sa femme. Rien. Il se relève et tombe par hasard sur les pages…blanches du livre. Il panique. Il cherche son livre de code : il a disparu. Il jette tout par terre et renverse le café sur le livre qui se consume sans modération. Robert recule et laisse tomber sa chaise dans un immense fracas. Il part dans la chambre de sa femme, mais ne la trouve pas. 

                                                 Robert :
                                  Lydia, où es tu ?

         La bibliothèque flambe. Robert sort, en appelant Lydia. Il se retrouve face à la maison de Caroline.

Séquence 13 : intérieur nuit, maison de Caroline
         Robert entre. Il voit Delemme dans le canapé, un bandage autour du bras, torse nu. Carole est dans son peignoir rose.

                                                 Caroline, s’avançant sensuellement vers Robert :
                                  Robert ? Quelle surprise ? Je suis heureuse de te voir. Je me sentais si seule ici avec cet individu.

                                                 Robert, fixant Delemme :
                                  Que fais tu ici ? Qu’as tu fait de ma femme ?

                                                 Delemme, se levant, arrachant son pansement, guéri, effrayant :
                                  Je l’ai baisée puis je l’ai tuée. Ou les deux choses en même temps. Et là, je vais tuer toute la Witchkraft. –il ricane.
         Delemme bondit et ses yeux deviennent jaunes. De longues canines commencent à pousser. Il part en hurlant comme un loup.

                                                 Caroline, s’effondrant :
                                  Oh mon Dieu. Scott !

                                                 Robert, prenant Carole dans ses bras, héroïque :
                                  Ne t’inquiète pas. Reste ici pendant que je cherche mon fusil.

                                                 Caroline, apeurée :
                                  Non Robert, ne m’abandonne pas. Qui sait si ce fou ne reviendra pas.

                                                 Robert, lui prenant le visage et l’embrassant sur le front :
                                  C’est tout aussi dangereux. Mais si tu y tiens, viens, je te protégerai.

                                                 Caroline, reconnaissante :
                                  Oh, merci mon héros.

                                                 Robert, s’éloignant de Caroline :
                                  Tu devrais mettre quelque chose de plus confortable et de plus chaud pour sortir.

                                                 Caroline, gênée :
                                  Oups, c’est vrai, tu as raison. Je monte me changer. Attends moi.

         Caroline remonte. Robert la regarde jusqu’à ce qu’elle disparaisse en haut puis sort. Il prend la clé au passage et ferme la porte à double tour.

Séquence 14 : centre commercial, intérieur jour, cabine d’essayage
         Lola essaye des vêtements. Elle trouve la panoplie Calamity Jane. Elle semble sous le charme de ses vêtements anciens et les essaye. Elle se regarde dans la glace et semble frapper par la manière dont elle le porte. Ses gestes se font plus masculins, ses doigts semblent envahis par l’envie de prendre un fusil.

                                                 Lola, à un de ses boys :
                                  Puis-je avoir une arme ici ?

         Le boy ne répond pas et s’éclipse. Lola essaye une robe des années 30 avec le chapeau plat à diamants qui va avec. Elle se regarde dans la glace et semble métamorphosée en vrai femme des années 30.

                                                 Une voix, l’appelant :
                                  Mata Hari, viens prendre ton destin en main.

         Lola frissonne et enlève aussitôt cet accoutrement. Le boy revient et tend un fusil.

                                                 Lola, stupéfaite :
                                  Mais pourquoi m’apportes tu un fusil ?

         Le fusil ressort. Soudain le sol tremble et une immense explosion retentit. Le cabine s’effondre sur Lola.

Séquence 15 : extérieur jour, la terrasse de la piscine
         Rudy est seul à une table. Devant lui, une bière bien fraîche. Il la regarde, pensivement. Il est affalé sur le table. Soudain, le spectre d’Inqus lui apparaît.

                                                 Inqus :
                                  Salut Rudy, je sais tout.

         Rudy jette un regard à Inqus. Dans sa main, il tient une disquette.

                                                 Inqus :
                                  Cette disquette et le témoignage du roi des fées peuvent te nuire face à la S.P.F, voire même aux tribunaux. Il faut un minimum d’honnêteté pour être un bon guerrier. Et du travail sérieux.

                                                 Rudy :
                                  Je suis doué, j’y peux rien. Je suis un bon guerrier. Je peux montrer à Scott ce que je vaux.

                                                 Inqus :
                                  C’est quoi cette putain d’obsession avec Scott ? Pourquoi recherche tu absolument le conflit avec lui ?

                                                 Rudy :
                                  J’en sais rien. Je veux une copine !

                                                 Inqus :
                                  C’est quoi le rapport ?

                                                 Rudy, dégoûté :
                                  Laisse tomber ! Personne ne peut me comprendre.

                                                 Inqus, se levant :
                                  Tu fais rien pour non plus !

                                                 Rudy :
                                  Les morts devraient rester morts !

                                                 Inqus, disparaissant :
                                  Mais la mort est en marche ! Et c’est pas avec cette attitude que vous échapperez au loup !

         Rudy replonge son regard dans la liqueur prisonnière de la bouteille.

                                                 Voix de  Nadia :
                                  Vous buvez de la bière ? Vous devez être un vrai homme derrière votre jeune âge.

         Rudy lève la tête et fait face à une fille de 18ans,vêtue d’un maillot deux pièces rose. Son bas est un string. Elle a une poitrine moyenne. Elle est mince, brune, cheveux longs, élancée. Elle s’assoit en face de Rudy et lui sourie. Rudy lui rend son sourire.

                                                 Nadia :
                                  Je m’appelle Nadia et je suis en terminal STT au lycée Houdini. J’ai 17ans, bientôt 18.

                                                 Rudy :
                                  Je m’appelle Rudy Mockeroch, j’ai 14ans, bientôt 15 et je suis en seconde au lycée Houdini. Je suis un garçon très mâture pour mon âge.

                                                 Nadia, faisant tourner ses doigts sur la table :
                                  Je sais qui vous êtes. Je vous ai vu dans le sauna. J’ai été impressionnée par votre agilité et vos prix. Voulez-vous sortir avec moi ?

                                                 Rudy, tout rouge :
                                  Avec grand plaisir.

                                                 Nadia, prenant la main de Rudy :
                                  Suivez-moi, je connais un coin tranquille où faire connaissance plus…intimement.

                                                 Rudy, sous le charme :
                                  Je vous suivrez où que vous alliez.

Séquence 16 : intérieur jour piscine
 Plan 1 :
         Scott est hypnotisé par ce qui se déroule sous ses yeux. Des voix lui parviennent

                                                 Marc :
                                  A l’aide !

                                                 Kazlov :
                                  Pourquoi m’as tu laissé mourir ? Pourquoi ne te sers-tu pas de tes dons ?

         Scott encaisse et s’affalent sur la baie vitrée qui donne sur son cauchemar.

                                                 Inqus :
                                  Tu penses que c’est comme ça que tu vas empêcher les choses de se produire ? En encaissant et en culpabilisant ?

         Scott sursaute et se retourne. Son épée sort automatiquement et Scott se met en position d’attaque.

                                                 Inqus :
                                  Eh, je suis mort. Ton épée ne peut rien me faire. Il faut 

que tu te réveilles Scott et que tu fasses face à la situation.

                                                 Scott :
                                  Je trouve que par rapport au premier jour, je fais de plus en plus face.

                                                 Inqus :
                                  Oui, c’est vrai mais es-tu convaincu des dangers que court l’humanité ? Es-tu responsable de ce qui est arrivé à Marc, Kazlov, Frank ou même ton père ?

         Scott reste muet.

                                                 Inqus :
                                  Je m’en doutais. C’est ça qui te manque. Tu es encore trop dans ton monde et tu risques d’en rester prisonnier si tu n’ouvres pas les yeux. Ce que tu vois te parait si énorme que tu ne t’en sens pas la force. Mais tu l’as. De plus, le destin fait souvent qu’il se passe des choses qu’on aurait voulu éviter. Mais tu n’y es pour rien, Scott. C’est ainsi. Au lieu de te contenter du négatif et de ta vision de cauchemar,  essaye de voir ce que tu as su faire de positif.

                                                 Scott :
                                  Rien, c’est ça le problème. Je n’ai fait que subir pour l’instant : le sort de la forêt, la mort de Kazlov, la disparition de Marc, la mort de Brenns et la votre. Je n’ai fait que fuir aussi. Après la mort de Kazlov et la disparition de Marc, je me suis réfugié au Purgatory. Je suis maladroit et je me sens comme si on m’avait volé une partie de moi.

                                                 Inqus :
                                  N’as tu pas par hasard sauvé des gens lors de l’attaque du Purgatory ? N’as tu pas, avec l’aide de Robert, retrouvé Rudy et l’aidé à tuer Snickt ? Quand tu as hérité du pouvoir de Kazlov, n’as tu pas tout mis en œuvre et réuni passagèrement l’équipe ? Quand Angélina était entre la vie et la mort, n’as tu pas pris la tête de la Witchkraft pour vaincre Crux ? Tu n’as peut être pas encore porté les coups fatals mais tu as contribué pour l’instant à vaincre vos ennemis. C’est ça la force de l’équipe. Tu verras, tu porteras des coups, une fois que tu arrêteras de t’en donner. Ensuite, n’oublie pas que tu essayes de vivre une vie normale à travers l’école, la natation et le théâtre. Tu as du potentiel, Scott. Laisse lui le temps d’éclore et arrête de te torturer inutilement. Tu vaux mieux que ça. Moi je dois filer avant que Darknight me trouve. Te souviens tu de lui ? Allez, adieu Scott et salue mon petit ami de ma part si tu le croises.

         Inqus disparaît. Scott se dirige vers la sortie.

                                                 Scott :
                                  Faut peut-être que je m’assure que Rudy ne soit pas resté ici. 

Plan 2 :
         Scott passe devant la sortie et se dirige vers l’escalier suivant qui donne accès au bain bouillonnant, au bassin l’environnant et à la caverne. Il passe près de la caverne et voit Rudy nu en train de se faire sucer par Nadia. Scott se sent furieux mais se contrôle.

                                                 Scott, contenu :
                                  Rudy, amène toi, on a un problème !

                                                 Rudy, alors qu’il prend son pied :
                                  Putain Scott, tu vois pas que je suis occupé ?

                                                 Scott, faisant apparaître son épée :
                                  Bon, tant pis, tu l’auras voulu, je viens te chercher.

         Scott plonge dans le bassin transitoire puis dans la caverne. Rudy recule, remonte son maillot et pousse accidentellement Nadia.

                                                 Rudy :
                                  Pardon Nadia !

                                                 Nadia :
                                  Ce n’est pas grave Rudy, on se reverra.

         Elle disparaît. Rudy est stupéfait.

                                                 Rudy, furieux :
                                  Merde !J’allais devenir un homme !

                                                 Scott, dressant son épée :
                                  Ben pour commencer tu vas prendre tes responsabilités d’homme guerrier. Nous sommes prisonniers de nos cauchemars, par un certain Darknight. Mon père me racontait souvent son histoire. Il m’avait offert pour me protéger un pendentif en forme de dauphin dans lequel il avait glissé un grain de riz recouvert d’une potion de protection. Darknight n’apparaît que les soirs de pleine lune et le soir précédent une pleine lune. Il est impossible de le tuer. Officiellement, il est neutre mais on ne sait jamais. Il confronte les gens à leurs pires cauchemars. Il faut trouver les autres.

                                                 Rudy, calmé :
                                  Ok. Et comment on fait ça ? On ignore tout des peurs de nos équipiers ?

                                                 Scott :
                                  Ce n’est pas difficile. Il suffit de sortir des nôtres pour entrer dans ceux des autres, en pensant à eux.

Séquence 17 : intérieur nuit, la grotte
         Le Comte Maître est époustouflé  par ce qu’il voit puis après les propos de Scott, s’éloigne.

                                                 Le Comte :
                                  Désolé Bolt, ton plan part à l’eau.

                                                 Bolt :
                                  Vous trouvez ? Pas moi. La Witchkraft commence à se réveiller enfin.

                                                 Le Comte :
                                  Quoi ?! Vous voulez dire qu’en fait vous voulez qu’ils en sortent plus forts ?

                                                 Bolt :
                                  Oui Monseigneur. Cela rendra nos prochaines rencontres plus intéressantes. Mais ne sous-estimez pas les contre-coups de cette histoire. Pas mal de choses sont mises en place pour ne pas simplifier pour autant la vie de la Witchkraft. Mon beau frère fait du bon boulot je trouve. Bon, regardons la suite.

                                                 Le Comte, peu convaincu :
                                  Je me demande comment tout ça va se terminer.

Séquence 18 : extérieur nuit, derrière la piscine
         Dorwell sort de son chemin et arrive devant le cauchemar de Scott.

                                                 Dorwell, pour lui :
                                  Mais qu’est-ce que c’est que ça ?

                                                 Voix de Darknight :
                                  Ce à quoi tu t’exposes avec ta curiosité : la fin de tout, y compris la tienne.

         Un homme apparaît à coté de Dorwell. Cet homme est vêtu d’une armure noire. Son visage est recouvert d’une longue barbe noire et il a de longs cheveux noirs ébouriffés. Au-dessus de son armure, il porte un long manteau noir.

                                                 Dorwell :
                                  Vous êtes la mort ?

                                                 Darknight :
                                  Pensez-vous donc. Non, je m’appelle Darknight, maître des cauchemars. Vous êtes ici dans le nexus des cauchemars. Je suis surpris de vous voir lié de la sorte à la Witchkraft.

                                                 Dorwell :
                                  La quoi ?

                                                 Darknight :
                                  Ah, je vois. Je comprends mieux pourquoi Hingus et Lippus vous ont mis en garde. Vous empruntez un chemin inconnu, sombre, tortueux et entouré de dangers. Etes vous prêt ?

                                                 Dorwell :
                                  Prêt à quoi ?

                                                 Darknight : 

                                  Rassurez moi. Pour être flic, faut être aussi con que vous ?

                                                 Dorwell :
                                  Hein ?

                                                 Darknight :
                                  Laissez tomber ! Ceci n’est pas pour vous ! A force, vous risquez d’y laisser votre vie. Je sais que vous aimez le surnaturel mais le surnaturel ne vous aime pas pour autant inspecteur Dorwell. Réveillez-vous tant qu’il est temps et filez. Mais après tout, vous êtes libre de votre destin. Mais vous m’excuserez, j’ai du boulot. Les 35h, c’est crevant quand on bosse que les soirs de pleine lune.

         Il disparaît.

                                                 Dorwell :
                                  Je veux voir la suite ! Et je la verrai !

         Soudain, un cri de loup retentit puis on entend une bête foncer sur Dorwell.

                                                 Dorwell, paniqué :
                                  Je crois que je vais me réveiller.

Séquence 19 : extérieur jour, ruines du centre commercial

         Lola sort des ruines, intacte, vêtue d’une robe blanche. La ville est déserte. Elle marche, comme hypnotisée. Une autre femme, Angélina, s’avance vers elle, tout en blanc également.

                                                 Angélina :
                                  Merci Lola de Willford.

                                                 Lola :
                                  Pourquoi ?

                                                 Angélina :
                                  C’est une longue histoire. Tu viens de me ramener à la vie. Quant à moi je vais t’aider, pendant ce temps, à exploiter ton potentiel.

                                                 Lola :
                                  Je ne comprends pas.

                                                 Angélina :
                                  Tu vaux plus que tu ne le crois. Tu descends d’une grande lignée, comme moi. Fais moi confiance.

                                                 Lola :
                                  Je veux rentrer chez moi. Que m’arrive-t-il ? Quel est le sens de tout ça ?

                                                 Angélina, souriante :
                                  Tu ressembles à Scott à force de te poser des questions. Tu fais partie de la Witchkraft. Il serait temps que tu t’y intéresses.

                                                 Lola :
                                  Je ne m’y intéresse que pour Scott. Je veux qu’il me remarque mais je veux pas que les autres me voient. On m’a appris à faire bonne figue, à soigner mon apparence. C’est ainsi que fonctionne la vie si je dois reprendre les affaires de mon père faute de devenir célèbre. Je n’ai pas envie de sortir de ma cage dorée.

                                                 Angélina :
                                  Il le faudra pourtant car ton monde d’apparence est basé sur l’illusion. Et certaines illusions sont fatales ou peuvent cacher tout un pan de ta vie. Je viens de l’apprendre dans mon rêve à moi. Ne fais pas les mêmes erreurs que moi sinon tu tomberas de très haut et beaucoup de personnes se joueront de toi, te manipuleront. Prends garde à toi Lola. Gare au loup.

         Angélina disparaît. Lola reste pensive et semble essayer de comprendre. Elle relève la tête.

                                                 Lola :
                                  Je veux rentrer.

                                                 Voix de Delemme :
                                  Permettez que je vous raccompagne sur un pas de deux.

Séquence 20 : intérieur nuit, salle des fêtes
    Plan 1

         La chanson Love Song for a vampire (Dracula de Coppola) a commencé. La boule à facette tourne autour du couple Rubya-Tobias. Rubya est devenue plus sombre, plus pâle que dans la séquence précédente avec elle. Tobias ne semble pas l’avoir remarqué, tant il est bien dans les bras de Rubya. En décoration, il y a le naufrage du Titanic derrière Tobias, uniquement derrière lui. Derrière Rubya un incendie

                                                 Tobias :
                                  Je pourrai rester avec toi des heures et des heures, voire une éternité.

                                                 Rubya, ravie et cruelle :
                                  Me vendrais tu ton âme ?

         A ce moment surgissent Scott et Rudy dansant le slow aussi. Ils s’approchent rapidement du couple Rubya-Tobias. Tobias les voit et semble embêté.

                                                 Tobias :
                                  Mais c’est pas possible ! Vous allez m’embêter souvent ? Je veux vivre ma vie, tranquillement, normalement, avec Rubya. Vous ne faites que couler mes rêves !

                                                 Scott :
                                  Mais ta vie ne fait que couler à pic. Tu t’isoles dans ta cabine et tu vois pas les autres périr. 

                                                 Rudy :
                                  Quant à toi Rubya, tu brûles ta vie sans que tu te rendes compte et tu vas embraser tout ce qui t’entoure si tu continues.

         A ce moment on entre-voit Rule danser avec Maintan, tendrement enlacés, se donnant des bisous sauvagement. Puis Robert entre avec Carole, tendrement enlacés aussi, plus sensuellement. Au plafond est suspendue Lydia, dansant seule, tristement, maintenue par une seule ceinture de sécurité. Là surgissent Delemme et Lola. Delemme ressemble à Dracula tenant sa victime sur le bras. Lola est en effet à moitié affalée sur le bras de Delemme. La salle des fêtes brûle. On voit les ombres d’Ingus, Marc, Kazlov et des milliers d’autres, dansées de façon triste, peu enthousiastes, mécaniquement.

                                                 Delemme, cruel :
                                  Périssez tous pauvres mortels ! Vous ne valez rien et vous êtes de vrais inconscients.

         Il part sur un éclat de rire. Il jette Lola. Scott a le réflexe de l’empêcher de tomber. Rudy sort son épée. Robert  choisit le fusil à pompe qu’il avait caché entre lui et Carole. Rubya se plonge dans les ténèbres puis un rideau de flamme se forme devant elle. Tobias assiste impuissant à cela. Delemme bondit sur Lydia et s’apprête, avec ses griffes, à rompre la ceinture qui la tient en l’air.

                                                 Robert :
                                  Tobias ! Occupe toi de Rubya avant qu’il ne soit trop tard. Scott et Rudy avec moi pour tuer Delemme. Carole, à l’abri.

                                                 Rubya, apeurée :
                                  Tobias, aide moi ! Prends ton courage à deux mains et aide moi à traverser ses flammes et ses ténèbres !

    Plan 2 :

         Delemme se transforme définitivement en loup-garou. Il hurle à plein poumon. Robert, Scott et Rudy sont sous Lydia, à se demander quoi faire.

                                                 Scott :
                                  Robert, passe moi le fusil.

                                                 Robert :
                                  Tu sais pas t’en servir Scott et j’ai qu’une balle.

                                                 Scott :
                                  C’est un risque à prendre. Mais toi tu es plus fort pour récupérer Lydia quand Delemme va couper la ceinture. Si tu observes bien, il ne va pas la mordre mais il veut la faire tomber. Je pense le louper mais je le déstabiliserai. Quant à toi Rudy, tu essayeras de le frapper jusqu’à ce que je parvienne à faire sortir mon épée.

                                                 Rudy :
                                  Pourquoi ne pas bondir sur lui et le frapper ?

                                                 Scott :
                                  Tu as toujours le chic pour foncer tête baissée dans les plans foireux Rudy ! C’est beaucoup plus risqué que mon plan !

                                                 Rudy, énervé :
                                  Parce que c’est ton plan ou parce que t’es le chef ?

                                                 Scott :
                                  J’crois que c’est pas le sujet ! Robert, avis ?

                                                 Robert :
                                  Je suis ton plan !

         Delemme coupe la ceinture. Scott braque le fusil et tire. Il ne fait que l’effleurer. Delemme plonge de coté et Rudy enchaîne en lui taquinant l’échine avec son épée. Scott balance le fusil et fait apparaître son épée. Delemme repousse Rudy. Scott bondit. Robert réceptionne Lydia. Scott se fait jeter par Delemme. L’épée échappe à Scott. Delemme se précipite sur Scott. Robert pose Lydia, se jette sur son fusil et tire : le fusil est vide. Rudy se relève et voit Delemme foncé sur Scott. Rudy ne bouge pas. Soudain, Delemme pousse un cri d’agonie.

Séquence 21 : intérieur nuit, une sorte de grotte
         Tobias est seul. Les parois sont rougies par les flammes.. 

                                                 Tobias, appelant :
                                  Rubya ? Rubya ! Je ne veux pas te perdre !

                                                 Voix de Delemme, d’outre-tombe :
                                  Scott est mort !

                                                 Tobias :
                                  Quoi ?!

                                                 Rubya, de loin :
                                  Au secours Tobias. Il fait si froid ici, si humide et si sombre !

                                                 Tobias, courant :
                                  Continue Rubya, parle que je te repère.

                                                 Voix de Rubya, partout :
                                  Ici ! Non là ! Ici !

                                                 Tobias, criant :
                                  Rubya !

         Les voix s’estompent. Tobias est face à une niche de pierre où gît Rubya, en blanc, épuisée. Il se baisse, la tire hors de la niche et la prend dans ses bras.

                                                 Tobias, rassurant :
                                  Je suis là Rubya. Je suis là.

Séquence 22 : intérieur nuit, grotte
         Bolt sort du siège. Le Comte Maître éloigne ses yeux du miroir de Bolt. Le miroir se volatilise.

                                                 Bolt, ravi :
                                  Et voilà , rideau. Fin du spectacle. Applaudissements nourris. Merci public. Mon beau frère a fait un sacré boulot. Mon neveu doit être fier de son père.

                                                 Le Comte Maître :
                                  Le maître des illusions est votre neveu ?

                                                 Bolt :
                                  Ben oui. Mais bon, nous ne sommes pas là pour parler de ma lignée. Que pensez-vous de ce que vous avez vu ?

                                                 Le comte Maître :
                                  J’ai rien compris.

                                                 Bolt, se retenant de rire et sortant :
                                  Pas grave. Vous saurez très bientôt ce qui s’est passé.

Séquence 23 : extérieur nuit, forêt entre Hellthougt et le Purgatory
         Des voitures de police et une ambulance sont sur les lieux. Dorwell débarque et va interroger un flic.

                                                 Dorwell :
                                  Bonsoir agent Hobbit. Que s’est-il passé ?

                                                 Hobbit, bloc note en main :
                                  Bonsoir inspecteur Dorwell. Le Commissaire Dante vous attend à l’hôpital Hope. Il vous en dira plus.

                                                 Dorwell, peu satisfait :
                                  Mais encore ?

                                                 Hobbit, lisant son bloc note :
                                  Un homme a été retrouvé gisant nu au milieu de la forêt. Il se prénommait Jean Hubert Delemme. Il était journaliste. Il semble s’être fait transpercer le cœur par une arme longue et pointue. Mais ce n’est pas tout, Dante a d’autres choses à vous raconter.

                                                 Dorwell :
                                  D’accord. Merci.

Séquence 24 : intérieur nuit, Hôpital Hope
         Dorwell est abordé par le dr. K.Rupt, alors qu’il entrait dans le hall d’entrée.

                                                 K.Rupt :
                                  Bonsoir inspecteur Dorwell, ravi de vous revoir. Suivez moi, le commissaire veut vous montrer quelque chose.

                                                 Dorwell, suivant K.Rupt :
                                  De quoi il retourne ?

                                                 K.Rupt, se dirigeant vers l’ascenseur :
                                  On a retrouvé quatre personnes près du corps du journaliste. Tous étaient en pyjama. Il s’agit de Scott Hunt, Rudy Mockeroch, Tobias de Willford et Rubya Kamp.

                                                 Dorwell, stupéfait :
                                  Sûr ? 

         L’ascenseur se referme. K.Rupt tape le 11ème étage.

                                                 K.Rupt :
                                  Le Commissaire savait que ces noms vous intéresserez.

                                                 Dorwell :
                                  Qui a prévenu la police ? Comment vont-ils ?

                                                 K.Rupt :
                                  Un certain Robert Rechearch qui était sur les lieux. Sa femme et la mère de Scott ont été aussitôt prévenues par les autorités. On les a retrouvé il y a une quinzaine de minutes, dans les environs, recouverts de terre. Comme la fille Willford qui est réapparue chez son père au même moment. C’est ce dernier qui nous l’a dit après que nous l’ayons appelé pour son fils. Les cinq sont en réanimation. Ils étaient pâles et froids. J’ignore ce qui a pu leur arriver.- l’ascenseur réouvre ses portes et les deux sortent- Suivez moi, c’est par ici.

         Ils tournent à droite et se retrouvent dans une salle avec une grande fenêtre qui donne sur la chambre où sont les cinq, endormis. Le couple Rechearch et Caroline les veillent. Dorwell trouve Dante assis devant la fenêtre et va le rejoindre sur le siège vide. K.Rupt s’en va et entre dans la chambre des cinq endormis.

                                                 FIN DE L’EPISODE

                                                            GENERIQUE

